
  

 

   

 Ils nous ont quittés 

Hubert Buchou, l’un des « pères » 

du tunnel du Somport 

   A quelques jours d’intervalle, deux des dirigeants historiques de notre 
association  nous ont quittés. Tout d’abord Robert Paillassa dont nous 
avons déjà eu l’occasion de souligner la part importante qu’il a prise dans 
l’animation et l’administration de BAP.  Et un mois plus tard,  c’est Hubert 
Buchou qui s’en est allé. 

     
 
Hubert Buchou qui vient de  s’éteindre à l’âge de 90 ans a 
exercé, lui, ses talents dans le domaine de l’économie 
agricole, s’illustrant  notamment dans l’expression 
professionnelle, syndicale et politique. On a coutume de dire  
que ce paysan béarnais était d’une espèce peu commune. Il 
milita jeune dans les rangs de la JAC puis devint  président 
très influent du Centre National des Jeunes Agriculteurs 
(CNJA)  et fut élu vice-président de la FDSEA. Il présida 
également la fédération des 
SAFER (Sociétés d’Aménagement 
Foncier), fut conseiller auprès de 
Jacques Chirac. Il fut membre du 
Conseil économique et social 
(CES), conseiller municipal de Pau 
pendant plusieurs années et fut élu 
député européen (rapporteur sur 
les prix agricoles en1989).  
Il ajouta enfin une responsabilité 
aussi très importante à son 
programme d’activités en devenant 
président de la Coop de Pau, 
complexe agro-alimentaire emblématique de la vitalité de la 
maïs-culture régionale, devenu le groupe international 
Euralis. Un palmarès exceptionnel ! 
    Hubert Buchou  a livré le fruit de ses réflexions et de son 
expérience de « paysan manager » dans un ouvrage construit 
sur des questions clés : Y aura-t-il toujours, demain,  des 
campagnes vivantes ou un désert social ? (1) 
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Poursuivre leur œuvre   
 

Je tiens tout d’abord à 
présenter, au nom de 
tous les membres de 
BAP, nos sincères 
condoléances aux 
familles de Robert 
Paillassa et d’Hubert 
Buchou. Il me semble 
important qu’elles 
sachent que nous avons 
parfaitement conscience 
du rôle éminent qu’ils ont 
joué pour le 
développement 
économique du Béarn : 
c’est en partie grâce à 
eux que le chômage y est 
plus faible qu’ailleurs. 
Nous ne l’oublions pas. 
Au moment où ces deux 
fortes personnalités 
disparaissent et où leurs 
idées fondatrices sont 
combattues par des 
idéologies destructrices, 
la résolution de tous les 
membres de BAP doit 
être renforcée. Ils avaient 
raison, ils ont toujours 
raison. Nous devons plus 
que jamais poursuivre 
leur œuvre avec 
acharnement. 
 

Pierre Saubot 

 



  

 

 
Ce Béarnais, exploitant agricole  au Cami salié à Pau, avait une  vision large  de  tous les 
problèmes qui se posaient  à sa région au sein de l’Europe. Très soucieux d’entretenir de bons 
rapports avec l’Espagne, il en était arrivé  à nouer une relation amicale et féconde avec  un 
député des Cortés d’Aragon, Antonio Tomé Sébastian. Après de multiples contacts bilatéraux, 
politiques et administratifs,  l’idée  naquit, lors d’une réunion  tenue à Jaca  en 1987, de 
réaliser un tunnel routier au Somport. 
   Pas moins de 16 années furent nécessaires pour  lancer puis construire cet ouvrage 
international inauguré en janvier 2003. Le projet connut, on le sait, quelques difficultés en 
raison des oppositions des écologistes.  Hubert Buchou ne fut pas le dernier, évidemment, à 
soutenir vigoureusement l’opération. Il raconte cette histoire aux couleurs d’épopée dans un 
second livre. (2)  
   A l’exception de ce tunnel, tous les autres projets d’infrastructures routières et ferroviaires 
indispensables au désenclavement du Béarn, toujours pas décidées par les pouvoirs publics, 
étaient en sommeil et appelaient donc une vive réaction. C’est ainsi qu’Hubert Buchou 
participa avec plusieurs  responsables socioéconomiques et citoyens sensibilisés aux  
problèmes de communication, à la création, à l’été 2000, de l’association Béarn Adour 
Pyrénées.  
   Son enthousiasme, sa vision politique, ses convictions, ses exigences sociales conduisirent  
naturellement Hubert Buchou à la présidence d’honneur de BAP. Il participa pendant plusieurs 
années aux travaux du bureau de l’association où ses  avis furent toujours accueillis avec  
respect et grande considération. Bernard Layre et François Bayrou lui ont rendu, lors de ses 
obsèques, un ultime hommage d’une grande sensibilité. 
 

(1) La ronce ou le grain «  quel choix pour le futur ?  J&D éditions 
(2)  L’ours et le tunnel « la bataille du Somport » aux éditions Atlantica 
 

Robert Paillassa, de la SNEAP à BAP  
Robert Paillassa, décédé à l’âge de 88 ans,  le 21 octobre,  fut vice-président délégué de 

BAP  pendant quatorze ans. Avant  d’occuper  cette fonction, 

Robert Paillassa avait exprimé tout son talent dans le monde  

de l’énergie. Ayant  participé  au développement de 

l’exploitation du gisement de Lacq, il eut un rôle technique 

dans le domaine des recherches pétrolifères sous la bannière 

de la SNEPA et  d’Elf Aquitaine. Ingénieur des Arts et métiers, 

il  fut notamment animateur du bureau d’études marines 

(plateformes pétrolières),  avant d’être nommé  à l’inspection 

générale des filiales puis au BDE (bureau de développement 

économique). Robert Paillassa eut un rôle  décisif dans 

l’avènement d’Hélioparc qui regroupait au départ des activités 

satellites pétrolières et dont on apprécie aujourd’hui la vitalité économique. Son 

dynamisme naturel, et sa conscience des problèmes  liés à l’économie l’ont poussé, à 

la retraite, à faire partie de l’équipe qui fonda en 2000 l’association Béarn Adour 

Pyrénées. Il en fut le vice-président délégué très actif et très apprécié.  
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